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L'ÉCHANGE, REVUE LINNÉENNE 

Sociéte Linneenne de Lyon 

Pi-ocès-verbal de la séaizce du 24 décembre 6894 

Présidence de M. Couvreur 

Al. le président donne lecture d'une lettre de 
Al. le Ninistre de  l'Instruction publique, .anon- 
çant le Congrès des sociétés savantes qui aura 
lieu à la Sorbonne le I 6 avril prochain et  faisant 
connaître les conditions auxquelles les délégués de 
la Société pourront y prendre part. 

A l .  Rey continue ses Retnal-ques eiz passant, sur  
les Calandrides et les Lossonides. . 

Al .  le président annonce la candidature, conme 
membre dc la Société. de hl. A. Reynaud; 7 7 ,  
avenue de Saxe. h Lyon, présenté par AlAl. Ga- 
rin et  N. Roux. 

On procede ensuite a,u renouvellement du 
burcau. Sont nommés i 1 unanimité : 

PrZsident. 
Vice-président. 
Secrétaire général. 
Secrétaire-adjoint. 
Trésorier. 
Archiviste. 

Comité ] da 
publication. 

3l.le trésorier donne ensuite lecturedes comptes 
de l'année 1 8 9 4 ,  e t  un projet de  budget pour 
l'année suivanie. 

Il résulte de cette lecture que l'exercice de  
i 81)4 se  solde par un excédent de r 7 fr. Go ct 
q u e  pour 1 8 9  j les annalcs comprendront en- 
viron 2 7 5  p?ges de mérnoircs. M.  le prcsidcnt 
désigne ensupc AlAI. Alermicr et lioniand pour 
vCriiier les comptes du  trésorier. 

REMARQUES EN PASSANT 
par C. REY 

Lu a 12 Société Liniiêenne de Lyon, Ic 23 juillet 1894. 

CURCULIONIDES (Suite) 
TRIBU DES ERIRRHINIDES 

Lixus unzbellatar-im F .  ( brevicaudis 
Küst.) -- Coininun en Corse sur la Férule.- 
J'en ai pris un exemplaire à St-Raphaël. 

.Lixus Ascanii L., albomarginatzis et 
junci Boh. - En dehors de la longueur et 
de la courbure du rostre, ces trois espèces, 
très affines et faciles à confondre, peuvent se 
définir de Ia manière suivante : 

a. Ventre à gouttelettes dénudées bien 
visibles (1). 

b. Bandes latérales du  prothorax et 
des élytres d'un blanc bien franc ; 
celle du prothorax étroite. Elytres 
cylindriques, à pointe plus prolon- 
gée . . . . . . albonzarginatzrs 

bb. Bandes latérales du prothorax et 
des élytres d'un blanc subocracé ; 
selle du prothorax subélargie au 
milieu. Elytres moins cylindriques, 
à pointe courte et submucronée . . . . . 

Ascanii Lin. 

aa. Ventre sans gouttelettes dénudées bien 
visibles. Bandes latérales du prothorax 
avec un petit point noir dénudé, ombi- 
liqué, bien distinct. Elytres non ou à 
peine mucronés au sommet. Front 
creusé sur son milieu d'une fossette 
profonde . . . . . . . junci Boh. 

Lixus scolopax Boh. - La couleur ver- 
dâtre passe au roux ferrugineux. U n e  variété 
plus grande a une teinte un peu roussiitre 
(lutescens Cap b)  - Fréjus. 

Lixus Jiliformis F. - Je n'ai vu dans 
rujitarsis Boh. qu'une variété à taille bien 
inoindre du Jilifol-mis et dont on voit, du 
reste, de nombreux passages. Qtielquefois la 
couleur est un peu roussâtre. 

Larinus.' yulpes 01. (maculosus Sch.) - 
Quelquefois les dessins des élytres sont un 
peu roussâtres. - France méridionale, sur 
les Chardons, surtout du genre Cirsium. 

Larirrus senilis F. - La variété Sanctae 
Babzae Ab. est un peu plus grande et plus 
brillante. - Ste-Baume, Gde-Chartreuse, 
Limoux (Aude). 

Larinus c y n ~ r a e  F .  - La couleur tend à 

\ I )  Le pitnctivetrtris Boh. u aussi des gouttelettes 
dénudées, mais la ponctuation du thorax est plus forte 
et plus rugucuse, et les élytres ont une rnouclielure 
basilaire pâle. 
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devenir ferrugineuse. -- France méridionale, 
sur les Carduacées. 

Lnrinzu Scolynzi 01. - La pulvérulence 
est souvent roussâtre. - France méridionale, 
sur les Carduacées. 

I.nrintis conspersus Boh. - Je le crois 
une espèce différente de Stur-mis Sclial. Le 
sillon du prothorax est plus accusé : la forme 
des élytres est un peu plus ramassée, leur 
couleur un peu. plus sombre et leurs taches 
sont moins embrouillées. - Suisse, Savoie. 

Lar-inza stellaris Gyl. - Très affine de 
jnceae F., mais forme du prothorax plus 
large, élytres plus obtus en arrière. - 
Hyères,. Crimée. 

Larinus 10n~rostri.v Gyl. - Les con_finis 
I. Duv. et consimilis Cap. ne me paraissent 
que des variétés à taille inférieure. France 
méridionale, sur les Ciirduacées. 

Rlzynocyllzis corziczrs Farh. - Les lati- 
1-ostris Lat., odontalgiciis et Olivieri Gyl. 
ne sont, ainsi que les iatalogues I'ont jugé, 
que des variétés à rostre plus ou moins 
h2rissé, impressionné ou carinulé, dont on 
trouve les passages. 

Coelostethrrs provincinlis Fairm. - Ce 
genre ou sous-genre est assez caractérisé par 
son prosternum creusé pour recevoir le rostre. 
- Hyères. 

Microlnrinzis L a rgwi i  Duv. - Commun 
dans le midi, sur le glazicizint luteunz. 

Pissodcs ferrirginezrs R.  - Peut-ètrt: est- 
ce là une variété de Pissodes pitii Lin. En 
tout cas, la taille est plus grande et la couleur 
toi1 jours d'un roux ferrugineux. - Alpes- 
maritimes, a une certaine altitude (Decazes). 

Magdnlis fiwztalis Gyl. . aiolacea Desbr.) 
-- A peine distincte de duplicata par les 
htcrstries des élytres ponctués, les points B 
séries presque douhlés à leur base. 

M e n l i s  lliolacea Lin., conznzixta R .  et 
Hcydeni Desbr. espèces très affines, semblent 
différer de frotztnlis par la ponctuation des 
interstries f ne et subgranuleuse : la conz- 
inixta, en outre, par son front parfois sulci- 
forme (inontagnes du Var) et I%rcydeni Desbr . 
(Vosges) par son front plus Ctroit et les stries 
un peu plus fortement ponctuées, surtout les 
subsuturales. 

Magdalis ytiizcttrlatn H. -- C'est i tort 
qu'on réunit cette espèce au thlncen. Elle 
est d'une taille moindre, tout à fait noirc, 
avec les interstries bien plus densfincnt poiii- 
tillés, etc. - Mt-Pilat, niontapnes du Beau- 
jolais, Suisse. 

Magdalis exarata Bris., cm-asi Lin. et 

tai-bic&is Latr., remarquables par le déve- 
oppement de la massue des antennes chez 
es d ,  se distinguent par les proportions 
selatives des articles de la dite massue. 

Ei-irrhinus bininczilntus et scirpi 01. - 
Varient parfois, à élytres sans tache. 

Erirrliirziis acridzilus L. - Les immatures 
;ont roussàtres. Le n2ontanzl.s Kr. est entiè- 
:enlent noir. 

Erii-rlzinzis festzrcae Hbst. - Le plus 
gtroit de tous, varie à couleur foncière plus 
3u moins brune. 

Do~-ytonzzis vornx F. (longinzaniis Forst.) 
- Le nta~ropzrs Redt. est enticremen: d'un 
roux testacé ; le mirinus K. a une pubescencc 
tomenteuse plus apparente. - Sur le peuplier. 

Dorytointis Sclzocnherr-i Faust. - Bien 
voisin de costirost?-is Gyl., inais à 2" article 
du funicule plus court. - Provence, sur le 
peuplier blanc. 

Dorytonzu.~ tt-e~lziilie Pk. - Varie pour 
Ir1 largeur du corselet qui est parfois peine 
étrwglé à sa hase (tlar-iegntiis et nnrplithor-nx 
Sch.) - Sur le treeinb!e. 

Doryto~nns irzca~zzis K .  - On le réunit 
parfois à _filil-ostris Gyl., mais sa pubescencc 
esL entièrement d'un bianc farineux. - 
France méridionale, sur le peuplier blanc. 

I301-ytonzzr.v pwzctator Hertist. (ngnntus 
Boli.) - Quelquefois rous, d'autres t'ois avec 
iiiie bande dorsale noire bien ascusfe (clitcl. 
lar-iiis Boh .) 

Dorytomzis nothus H. - Petite espbic 
remarquable par ses élytres i cotés rous, a 
dos renibruni nioins la suture qui cst blanche. 
- L y m ,  un seul excmplaii-e. 

Dorytoi~zu.~ del-salis H bst. (sa~zgzrinoleri 1 iu 
Red . )  -- Elytres a bande sutiirale noirc, 
parfois très réduite ou nulle. 

III-adybntvs sirb fns:.intu.s Gerst - l'ri.?; 
de la vieiiclruit le Kelneri Bach., et f i - eu tp - i  
Germ., espeics trbs clifticiles a clistinglier. 

REMARQUES EN PASSANT (suite) 

Lu B la  .Socidte5 Liniin?niicdc Lyon. Ic i n  novcmblc ieq. 

CUHCU LIONIDES (Suite,!, 
TIZIBC; DhS  E H I l ~ K H I N I D E S  ,Srrite). 

Anthonornus i~minns Pk. - Varie di1 
roux i élytres concolores. ou i suture noire, 



011 bien entièrement noirs, ainsi que la tête 
et le corselet. - Suisse, Mt-Pilat. 

A ntlzoizonztrs piri Clievr. (cinctus Kol.) - 
Remarquable par la forte dent des cuisses 
antérieures. - Très nuisible aux Poiriers. 

Atzthotzo~~ztrs Chevrolati Desbr. - 
Moindre, plus brillant, à dent des cuisses 
antérieures plus faible, à bande des élytres 
moins oblique en avant. 

Aizthorzonztrs d in i  Desb. (irwei-sus Bed.) 
- Bien voisin de spilottrs, mais pius élargi 
en arrière, à bandes élytrales un peu plus 
obliques, etc. - France méridionale. 

.-1 nthononzus pediczrlat-ius L. Bande basi- 
lnirc très marquée chez les d ,  effacée ou 
inugc chez les : celles-ci corselet parfois 
rembruni. 

. I ntlzononzirs 1-zlftrs Gy]. (riitidirostris 13.) 
=- Le pi-uni Desbr., d'après les catalogues, 
ne serait qu'une variété plus obscure de 
r1fiu. - 

A~ztliotzonzus drwparzi~iz L. - Il existe 
unc variété i dessins des élytres effacés. ( 1 ) .  

Bala~zi~ztrs sericetrs Desbr. - Bien voisin 
de 13. clep/zas, à pubescence plus obscure, 
moins grossii.re et plus soyeuse. - t r. 

Balariirztls venostu Gr. ~glandizr~n Dcsbr.) 
P d o i s  les élytres sont roux, 5 fascies bien 

marquées. 

Balnniizzts tiicbatus Gyl. i tesscllntz~s 
Fouin ) - La v a r i é t é j l i - s t i  K. est géné- 
ralenierit d'une couleur- plus grise et plus 
mouslietéc, rarement soiisolorc. - Hyères ; 
Chêne-vert. 

Balaninzrs pj~. lzoca.ns Mursli. -- Varie 
de taille. Les petits iiidi\dus ont les inters- 
tries plus étroits, ordinairement uiiiséribc 
(nzi~iiintrs Re?). l'eut-Etrc est-ce 18 le I-hm- 
ticzrs AC Fuchs ! Lyon, l'rovence, Villié- 
hlIoigon. 

Coy~ssomei-ils c~~pircinir.s Brik. - Je pos- 
SC& 1111 e emplaire anormal dont le ? C  arceau 
\'entrai est partagi- en deux. 

Ligry-odes emclcator- Pz. - - Le rzrdes- 
qirairioszis Eairm. niSrite à peine une mention 
conime varicté pur les rugosiiés des élytres 
plus,rudes. - Sur le FrCnc, le Lilas. 

d ntalirs scortillirnz H bst. - Quelquefois 
Iri lipie suturale hlanclie des élytres est 
efliick. 

( I ) I i i w  q ~ i e  cet inscck i l i l  kt6 ~ ik i . i t  ~ I I .  I.inn6, 
trois ;\ils ;III~:II-:IV;I~I,  SC ,ils ie Iltit11 de ~-cdirostris, ce 
iIeriiiei nriiii d!,it-flic siilqiriiii> de In syiioii)mic. Un 
aiitelii ne se corrige .pas sans raison. 

-- -. - - - 

Elleschzrs scmicus P k .  - Les élytres 
sont parfois entléreincnt blanih$tres, d'autres 
fois parés de deux fascies obliques brunâtres; 
rarement ils sont d'un roux sans taclie. - 
Sur le peuplier blanc. 

Elleschus irz$t-nzus Hbst. - C'est avec 
raison qu'on r i  réuni récemment cet insecte 
au genre Elleschzrs. 

Tyclzitrs -7-yurzctatw L. - Q~ielquefois 
la couleur foncière des élytres est plus ou 
moins pâle 011 argentée, subconcolore. 

Tyclzizrs striatzrhu Gyl. - Parfois la 
taille est moindre et la couleur plus obscure, 
ou nccideiitellcment un peu rosée. La variété 
at-eatus K. a une auréole brune sur le dos du 
prothorax et des linéoles de inêinc codieur 
aus  élytres ; peut-ètre est-ce là le sti.iatcIlzrs 
de Brisout ! Il a tout l'air d'une espèce dis- 
tincte ; mais, comme dans striatuIris Gyl., 
le rostre est barbu en dessous, ce qui ne 
permet pas de l'en séparer. 

Tychizrs vcnustzrs L. - Quelquefois les 
lignes blanclies sont plus ou moins effacées. 

Tycliius Sclzneideri H bst. - Moindre que 
yoiylirteatus Germ., mais distinct par son 
prothorax paré sur les côtés d'une bande 
blanche. 

'Tychizis al-gmtatzrs K. -- Cette espèce, 
remarquable par sa vestiture argentée, a été 
dicrite par M. Ch. Brisout, sous ce même 
nom, la même année que moi. - Fr. mér. 

Tj~clzitrs cinizanzo1?zeus Ksh.. - La plu- 
p r t  des individus ont une ligne suturale 
pile plus ou moins apparente - @uttiralis 
Bris.) La variété fallax R. est peu distincte, 
presque entièrement çri.e, avec une série de 
petites soies blanches surmontant les écailles 
des interstries. Elle semble conduire a11 Jla- 
~&ollis Kirb., dont les écailles sont moins 
iirrondies et plus déprimées. -- Fr. mér. 

Tyclzi~rs dciztatus K .  - Voisin de Jlavi- 
collis Kirb., mais cuisses postérieures plus 
fortement dentées. 

ï j d z i u s  inicacciu K. - Kessenlble à 
JI-gentatm Br., mais moindre, inoins oblong, 
j cicailles moins brillantes. - Fr. mér. 

Tjdz ins  brevicollis H. - Très voisin de 
1'1z~nzatopzrs Gyl., mais à prothorax évidcm- 
incnt plus court. 

Tjdz ius  atrr-coh Ksw. - La variété 
niticiior K. a l'extrémité des élytres un peu 
roussâtre, avec la vestiture mélangée de soies 
micacées. 

Tychiiu auripilus 1t. - A iiiit: taille plus 
grande que totnentosus, avrs une bwbescence 
dorée bien évidente. - Cette, Fréjus. 



Tychius clnvipcs R .  - 011 le prendrait 
polir une variété obscure de to~nentoszu, mais 
les suisses sont plus robustes et plus obscures. 

i ' j~dtizu ~nixtzls R .  -- Espèce affine de 
riieliloti Kirb., mais A interstries parés d'une 
kric  de soies blanclies micacées. - St- 
HapliaCl. 

TJ.clrius ~izetnllifer R .  - Voisin depusil- 
ltrs Gerni, un peu plus grand, pubescence 
tout à fait métallique ou argentée. - Pro- 
vence. 

Tj~chirrs ct~rticollis R .  - Distinct des 
espèces affines par sor? protliorax beaucoup 
plus court. -- Algérie (1) .  

Miccott-,gus ctiyr-ifel- Pz. - -  Varie passa- 
bleinent pour la taille, et la lignc blanche de 
la suturc est parfois effacéc. 

Miccotrogw picirostris F .  - Varie éga 
lement pour la taille qui est parlois plus 
grande et plus large (rrrbripcs K. j Le posti- 
cintls Gyl. n'est qu'une variété à estréinité 
des dytres rousse. Quant au fri.scirost~-is H., 
It: rostre est plus rembruni. Collio~ire. 

(A suitv-e) . 

( I ) Les prisilliis, ciii-vit-ostris, lo~igicollis et pm1 ilils 
131%. se rüppnxlierit des espéces di t  genre dliccoh-ogirs 
Sch.. inais le funicule est de  7 üriicles. 

NOTICES CONCHY LlOLOGlQUES 
par A. Locard 

XXIX 

DESCRIPTION DE UEUX HYAI.IN1ES NOUVISI.I.ES 
- 

Hyalinia Algarvensis 

Description. - Coquille d'un g d h e  
sul~çoiioirlal dbpriinb, conode assez liaute 
eii dessus, plaiie ou l&ghrne i i t  coiicave en 
rlessous. -Spire relativeiiient liaute, i pi-ofil 
lutéid rectiligiie, coiilposé. (le sis tours il 
profil lbgéreiiierit convexe, 1t.s pretiiiers un 
11w.1 serres,les  suivant,^ croissaiice progioes. 
sive et réguliére, ledernier H peirie plusgros, 
peu haut, presque esacteinerit arroridi ;i sa 
iiaissance, s'ov:ilisaiit et  deveiiaiit plus tléve 
loppé dessous que tlessiis l'cstr&iiitb, 
rion déclive. - Suture I)ieii iiiarcluEc, 1& 
géreinerit subcanalicl~l&e. - OiiiI)iIic ti-c> 
large, très profoiid, inais rie laissiiiit vuii 

p ' m e  trés f:til~le partie de l'avaiit-dernier 
our. - Ouverture tids oblique, iii&cliocre, 
daire-trarisverse, avec son griiitl axe 
in peu oblirlue, iiiocl&!.éiiient & c l ~ ; w r é  par 
'avai!t dcriiicr tour ; Iwrd sup&rieur court, 
)resclue droit ; bord coluiiiellaire 1)iwsque 
iieiit arcln" ssa iiaiss;ince, eiisuite faible- 
iieiit arrondi ; bord esterne Lieri arrondi. 
- Test ii-iir~ce, un peu transparerit, assez 
,olirle, l)rillant, d'un fauve-roux en dcssiis, 
)assant au  jaunacé-veiltltitw en clessous, 
)riié de stries fines, i deini-efft~cés, 5 peirie 
)lus accusi?es ;i la suture. 

Dimensions. - Hauteur totale, 6 112 

nill.; diriinétre iriaxiiiiii~i~ 13 mill. 
Habitat. - Cette belle esphce iious ii 

iti: ailressbe par AI. José da Silva r: Castro, 
les eiiviroris (le Portiiiiao, dans l'Algaiw, 
?i l  Portugal. 

Observations. - Tout en appaimtenaiit 
xii. sa taille e t  par l'eiiseinl~le de soli p l L e  
:LU groupe du /i!j(i,bil~i(6 Irtcidcc, Ic: II. A l -  
p w e n s i s  eii iliffére cependant totr~leiiieiit. 
Se qui le caractérise plus particulibrciiieiit 
:e sont : sa  spire liante, avec un profil la- 
téml presqueexacteiiient rectiligiie, le peu 
l e  liaiiteur du deriiier tour par rapport a ln 
Ilauteur totale, et enfin les diiiieiisioi-is cl[: 
soli oinlilic, tliineiisions qui dhpassent celles 
de toutes les autres foriiies (le ce groiipe, 
quoiclne n'&tant qu'à peine Gvrtsé à s a  nais- 
sance. 

Le M. Ikrj tzesium, (le Uourguigiiat, 
psGseiite bieii quelque analogie avec riotrc 
espbçe ; iiiais on reinarquera que si soli 
iiiode d'erirouleiiient (les tours est  t~sscz 
analogue, sa  spire est (( convexe c t  de foiwie 
trés obtiisc I ) ,  eii foriiie de toit uii pcu ar- 
rondi, tandis que le II. A / p . ~ w t t s i s  ;L a11 
coiiti.niiv uii profil clroit, ce c ui iiiorliiic 
tutiileiiieiit le galbe de lit coilui6e ; d'autri* 
part, cettc deriiiérc espéce a soii oiiildic 
creusb tlwit, trés peu hvasé, 1aiss:liit ;i pciiic 
voir les tourls interiies ; eiifiri, su sutiiime est 
l i en  pliis acc~isée;  soli ouvertuine iiioiiis 
aiiiple, iiioiiis iiiflécliie, etc. 

Outre le type, tel que iioris veiioiis de le 
di?crii:e, rioiis sigii:rleroiis cles -uut.. -rt~.tq'ot* et, 
-~isiti.or, qui lie tli&reiit absuluiileiit que 
par leuin taille. 

Hyalinia gyrocurt~psis 



pibesclue rectiligne, F d h i i e r i t  concave ou 
~~resclue plane eii tlessous. - Spire trés peu 
Ilaute, çomposbe (le ciriq tours uii peu 
;irrontlis, h croissance d'abord un peu lente 
et réguliére, deveiiaiit plus rapide au der- 
nier tour, celui-ci peu Iiaut, sulm-rondi, 
presque aussi convexe tlessus que dessous, 
Lin peu dilaté iiiais rio11 déclive sur sa der- 
nière moitié. - Suture bien accusée, inais 
non canaliculée. - Ombilic un peu étroit, 
:i peine dilaté A son origine, laissant voir 
sur une trés faible longueur une petite 
partie de l'avant-dernier tour. - Ouverture 
bien oblicp,  étroiteineiit ovalaire-trüns- 
verse, écliancrée par i'avant dernier tour, 
avec son gr:lnd asc presque horizontal , 
bord suparieur droit et court ; bord colu- 
inellaire bien arqué, s'aplatissant. ensuitc 
tlaris le bas,  Bord esteriie un peu etroite- 
teinont arrondi. - Test inince, peu épais, 
transparent, brillant, d'un corni? rom clair, 
passant au blanc-laiteiis en t1essousl oriii: 
(le stries assez irréguliéres, i tleiiii effxcécs, 
plus accusées et  rapprocliées au voisiiixgo 
tlr la suture. 

Dimensions. - Hauteur totale, 5 inill. 
diainétre in,zxirnuin, 11 I /z inill. 

Habitat. - Nous avons observé cette 
foriiie dans la collection 13ourguignat au 
iiius8e (le Genéve, oii elle est inscrite sous la 
clénoiniiintion que nous lui avons conservée. 
Nous l'avons égalenient r e y e  de JI. Josi. 
tla Silva e Castro. Tous ces écliaritillons 
provenaient de Fxinalicao et des eiirii.ons 
de Porto, en Portugal. 

Observations. - On peut encore ran 
Fer cette forine dans le groupe (lu IZyalitziu 
ku5ila. Mais de toutes les espéces apparte- 
nant :'i ce groiipe, le II. g! ;rr.octr?.to/~s?.s re- 
présente le type portugais { e plus surbaissi':, 
celui dont le dcrnier tour est le moins haut, 
dont l'oinbilic est le plus petit et dont le 
test est le plus mince. Cet enseinble de ca- 
ractéres sufit ainplcineiit p o t ~  distiilguer 
cette espèce de ses corigériéws. 

Dans son Etude siir les Mollusques de 
1'Espagne et dii Portu~;:d, $1. le 1)" Servain 
donne, d'aprés Boul'glligliat, la description 
d'un l1yali11ia gyt'oclwla qui rit eri Es- 
pagne et  en Algérie; noil.: ii'avons p:~? encore 
ohscrvé cette forine (fans la fume portu- 
gaise. Le II. g!/~-ocul-to/)si.s, coiiiine soli 
nom l'indique, est voisin du II. g y r o c ~ w t c ~  : 
inais ce dernier est (i reiriai.rluable par S:L 
surface supGrieure gibbeuse-iirrondie, trés 
tlescwdante, surtout sui8 In i1eriiic.r tour, ct 
par son ourertiirc ti8niis~~ers:i~~~iiioiit obloii- 
gue dans une direction dcscenc1:inte tarés 

prononcée de gauche A. droite ». Il n'en 
n'est plus de ! i i h e ,  coinine nous ucnons 
l e  le voir, chez le Il. gy1-0~1i:rtopsis; celui- 
:i est, au contraire, aplati en tlessus, avec 
le dernier tour rectiligne et l'ourertore 
non rléclire. 

( A  S ~ I ~ L T C )  

CATALOGUE DES COLÉOPTÈRES 

dl4 Dkb~7 ~ - f ~ r n m . f  de l'A in 

Pnr F. Ouillebeau L'hife. 

Adnlia, Mulsant. 

I I I-notaia Scliiieid, * Trévoux. 
2 oblitcrata Lin. Bugey. 
3 bipunctata Lin. Tout l'Ain. 

v. 4-maculata Scop. id. 
v. 6-pustulata Lin. id. 

4 alpina Villa. * Gex, (Col Je la Faucille). 

Coccinella, Lin. 

I 7-punctata Lin. Tout l'Ain. 
2 distincia Fold. Chalamont. 
3 5-punctata Lin. Tout l'Ain. 

v. bipustulata Herbst. id. 
4 ~+pusfulata Lin. id. 
5 I 8-punctata Scop. id. . 

v. impustulata Illig. Le Plantay. 
6 maiçinepunctata Schal. * Valbonne, Clialamoiit, 
7 ~o-p~~nctnta  Lin. Tout l'Ain. 

Micraspis, liedtenbacher. 

I I z-punctnta Lin. Tout l'Ain. 

Anotis, Mulsant. 

i ocellata Lin. * Bugey. 
v. hebraca Lin. * Le Plantay, 

Mysia, ~ u l s a n t .  

I ~blon~oguttats,  Lin. Valbonne, Chalamont. 

Halyzia, Mulsnnt. 

I 18-guttata Lin. * Le Plantay, Chalamont. 
2 16-guttata Lin. id. , Gex. 
3 i 2-guttata Poda. * Tnut l'Ain. 
4 IO-guttata Lin * Plantay. 
5 20-guttnta 1.in. * Bugey. 
6 I 5-guttata Fab. * Le Plantay. 
7 11-gnttata Lin. Tout l'Ain. 
4 22-pitnctata Lin. id. 
g conglobata Illig. id. 
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Chilocorus, Leach. 

i birnilis Rossi. Tout l'Ain. 
2 hipustulûtus Lin. id. 

Exochomus, Redtenhaçher. 

i 4-pust~~latus Lin. Tout l'Ain. 
2 auritus Scriba. id. 

Platynaspis, Redtenbacher. 

I vilIosa Fourcr. Tout 1'Ain. 

Hyperaspis, Redtenbacher. 

I reppeiisis Herbst. Tout l'.\in. 
2 campestris Herbst. , id. 

Coccidula, Kugeiann. 

I scutellata Herbst. Tout l'Ain. 
2 iufa Herhst. id. 

Rliizohius, Stepliens. 

i litura Fah. Tout l'Ain. 

Scymi-ius, Kugelann. 

I haernorrhoidalis Herbst. Tout 1'Ain. 
2 capitatus Fab. Tont l'Ain. 
2 fasciatus Fourcr. id. 
4 impexus Muls. * Nantua. 
5 testaceus Motsch. Tout l'Ain. 
G ater ICugl, * Le Plsntay, Bourg. 
7 suturalis Thunb. Tout l'Ain. 
8 arcuatus Rossi, * Le Plantay. 
9 minirnus Rossi. Tout l'Ain. 

i o  pygmaeus Fourcr. id. 
i i frontalis Fab. td. 
i 2 rufipes Fab. * Le Planttiy. 
.13 Apetzi Muls. * id. Charnciz. 
14 marginnlis Rossi. Tout l':\in. 
13 pulchellus Herbst. id. 
16  bipunrtatus Kug. * Mexiiiiieus. 
17 Redtenbacheri Muls. * Le Plniitay. 

Fin. 

Nota: Les espkccs, pour tesqiidlcs :iiici~iie' loizlilé dcst iii 
diqiiéc, se trouvent dans tour le dép:ir:eiiirnt. 

Ccllcs dont la localité cst pri.~+<li.c d'tiii :istErisqiic ' ont Cti; 
prises par moi. P. G. 

Etude sur quelques FORMICOMUS exotiques 

Ayant d dbcrire plusieui*~ I7or~rriconrus r e p s  de M M .  Stauilingei~ et I3:iii.g- 
Haas et provenant de l'océaiiie, je nc crois pas inutile de doii11er 1111 petit t:i- 
I~le:~u pour s6p:~rer entre elles les noiivuaut8s : en attendant iinc étude d'ci)- 
seiilble coiiipreiiant les espirccs tlt'!j;i décrites (le.; roiitrbes wisincs, lc tab1e;ui 
reetrcint ilonn6 ici apportera toujours quelque itlile pour sGparer plus iietteiiiciit 
c l 1 ~ 1 c p s  espéces. 

. . . . . . . . . . . . . . .  Prothorax non tuberculé :i la. base. 1 

Protliorax biti~ljerc~ilé sui> 1:i Lase. Elytres oriiés tl'unc 1)aiicle unti~riciii~r~ 
oblique, nette, jauri;itre. ci' cuisses arit6ricurcs ai.inEcs cl'unc! dont iiiiiicv - ct tibias lég&renient siiiui~s. Lorig. 3 112 ndl .  Ile Eanguc~-  (IV1al:iisie). 

z~rhi/'c~sciaiw I I .  sp. 

1 Tibias a n t é i k w s  simples, ineriiles ou plus ou iiioiiis (lent& : forine inoiiis 
. . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . :  allong8e. .. 2 

- Tibias arit&rieuias monstrueux, a;pla.tis, derites et plus ou iiioiiis t1iiiiinui.s ou 
~cliancrés w r s  leiil. estrUiiiitb d ;  foriiiu nl longk,  assez btroite. Pi~otliv- 
rax rouge (forine typique) ou ol~scurci (o. obsctr~.icollls). 

Long. 4-5 iiiill. Ile Banguey. t1oalulipc.s n. sp. 

2 Elytres nettement bicolores.. . . . . . . . . . . . . . . . . .  7 
- Elytrcs unicolores d'uii iioii. l~i.illarit, oriliiiairc!iiieiit li@reiiicnt vrid:"iti~e, 

. . . . . . . . . . . . .  rareiiient reiribrunis rcrs les épnulcs. 3 
3 I->i'utlioras noir, Clytrcs ~ ~ ' I I I I  i i t~ir verdiltr~:. . . . . . . . . . . . .  Cj 

- Protlior:~s rouge, éljtres iioi 18s ou ~wtlAtres. . . . . . . . . . . .  4 
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4 Tôte de la couleur du pi-otliorax, d'un Beau rouge vif. . . . . . . . ' 5 
- Téte plus ou inoins obscurcie. Tibias antérieurs un peu dilatés, anguleus 

vers leur d i e u  d. Elytres entiéreinent verdâtres fforine typiqz~e) ou 
reinbrunis sur les épaules ( I ! .  di~pcw).  

Long. 3 112 A 4 112 mill. Ile de Banguey. Staru i inp~i  n. sp. 

5 Tibias antérieurs inunis d'une dent bien accentuée d .  Plus allongé, Kg&- 
relnent vertlktre aus  BLytres. Long. 4 213 inill. Ile Banguey. 

pygiclialis n. sp. 
- Til~ins antérieurs simples d ;  modéréiiient allongé, bien noir sur les élytiw. 

Long. 4 A 4 112 mill. Australie. iw@tlwrax n. sp. 

tj Tibias aritéi.ieurs deiités vers le milieu ; cuisses antérieures ~iiunies d'une 
cleiit courte Long. 4 112 mill. Ile Ijanguey. m'gricollis Pic. (1) 

- Tibias nntCrieui-ç inunis d'une trés petite dent prés de l'extrémité ; cuisses 
antbriei~.res armées d'une longue dent mince. 

Long. 3 112 ii 5 inill. Ile i3orneo. Bangin. sp. 

T U'iin bruii rougeAtre avec les élytres plus fonces inarqubs d'une bande trans- 
versale antéricuirne t h r i  brun roux, avec l'extrémité plus ou moins de 
cette deriiiére coloration. Tibias antérieurs simples e t  cuisses ariii6es 
d'une épine courte a". Insecte d'assez petite taille (fomne typique) ou de 
grande taille arec les taclies ou bande é1,ytrales plus nettes (v. majo?.). 

Long. 3-5 iiiill. var. 5-5 113- d l .  Ile Banguey. tarnti~aatPcs n. sp. 

120rt~zicon~zrs ~aiifitsciatrrs. Téte et  prothoras allongés, (\'un brun rougeâtre 
tluelquefois I~gi?reineiit obscurci ; élytres en ovale coiir.t, oltscurcis 'avec une 
I)niitle oblique huini.rale jaunitre. Téte Iégéreiiierit coiiifére # ponctuation peu 
nctte. ~n te1 in .e~  longues obscurcies R I'extrkmitk. Prothorax plus étroit que la 
tête bieri atténui? en avant, lilobé a r e c  un sillon médian postérieur nori profond 
sur le Ilrbe antérieur et orné de deux petites bosses basales sur le lobe postérieur. 
Elj tr t~s bisri plus larges que lc protlioras avec les bpaules saillantes, dépourrues 
tlo clbpression antéi.ieu~*e, 1'estrGinité srrontlie, la plus grande largeur veiws le 
inilicii ; poiictmtion peii foilte, écartée. Pat,tes d'un testacé rougeâtre minces, 
tliiclr~iii:fois obscurc~ics, la Imse des cuisses ordiriaireinent plus claire avec les 
c:uissc?s postérieiires ai~luées. T i l h s  antérieurs d un peu sinuCs avec les cuisses 
:ii*iiiGes tl'iiric (lent niince. 

Long. 3 i/z iiiill. Ile Mangue? (Nalaisie) dans I'OcGanic. 

Pmson protlioi*as bilol)C, lég&i.ement sillonné au iiiilieu, cette espéce est Lieii 
~~;~rticiili&re. Vaprés In desci.iption F. Irir.t11erc6lz:\. Rlacl. d'Austri~lie doit G t i ~  bien 
voisin. 

Fi,r.l~zicoltr.ccs rlc~/ltsli/~~.s. .-llloiigé, assez étiaoit, eri majeure partie foncé, avet* 
le ~w.)t.lior;is ronge oil iioir, les blytres plus ou inoins vci8tl~t.trti.es ; tête, antennas 
et pattes noires 011 au inoins obscurcies. Tête eri c0ne court, A ponctuation pliis 
forte près des geus. Xntennei assez fortes, longues. Protlioi~as un peu plus étroit 
qne la tête, long, 1x31 et llargemcnt dilatb en avant avec une sorte tle tiépressioii 
iiiérli:me, i ponctu:itiori éc:irtCe peu nette. Elytrcs nllonghs, bien xttL:niiCs clt 
;~iigiileirseiiicnt n.rroiitlis :i l'estré~iiitél avec les épaulcs tlroites, 1 ; ~  poiirtii:itiori 
ilssez forte, bil.:irtcc. Pat.tcs iiioiléréinent fortes, noircs ~ J U  quelqucfc>is en partie 
1:1xires siirtoiit siir I t s  iii(wil~ms estérieurs ; d :ive(: les tibias :iittCrieurs ilions- 



trucus, aplatis vus dans un sens, dentes et plus ou iiioiiis écliancrés vus d:ms 
l'autre. Dessous du corps foncé. Long. 4 5 5 d l .  Ile Uanguey. 

Cette espéce parait bien particirliére parla forine de ses tibias antérieurs chezd. 
bTo~.micom~i~s Stwzdi~u~er-i.  Tete et protiioras allonges, ce dernier rougeâtre, 

élytres en ovale assez court, plus ou inoins verdhtres ou quelquefois un peu 
reinbrunis vers les épaules. Téte courte, brièveinent conifére A ponctuation 
écartée assez forte. Antennes longues ordinaireiiient testacées sur leurs premiers 
articles. Prothoras A peu pr8s de la largeur de la t h ,  presque lisse avec une 
sorte d'étranglement bien in:~rqué pMs de la base. Elylres bien plus lalages que 
le prothorax, avec les épaules saillantes, sans dépression humkrale, l'estréinité 
arrondie, peu atténues en cette partie, à ponctuation peu nette. Pattes ordinai- 
rement en majeure partie d'un testacé rougehkre avec les tibias antérieurs ar11ii.s 
d'une dent d .  Desso~is du corps noir ou plus ou iiioins ro~igeiitre obscurci. 

Long. 3 112 à 4 I/Z inill. Ile Banguey. 

D'aprés la description, cette espkce semble se rapprocher de If'. Clarki King ; 
je l'ai dédiée au savant Lépidoptériste qui me l'a pi-ocurée ainsi que presc-jue tous 
les insectes faisant l'oljet th? cet article. 

Mon nigricollis (var. de cette espéce?) ofire une coloration ghéra le  foncée 
avec les antennes d'un testacé roupektre, la base des cuisses cle cette coloration. 
Tete et protiioras noirs, ce dernier assez étroit et  allongé, A depression iiiédiane 
assez marquée, ponctuation écartée. Elytres verdiitres assez courts et  ÇIargis 
vers le milieu, A ponctuation peu nette, écartée. Tibias anterieurs dentés sur le 
milieu Long. 4 112 iriill. Ile Banguey. 

Fomiconms pygidictlis. Tête et prothoras rouges, assez a1lorigC.s. Elytres en 
ovale assez court d'un noir 1égi:reinent verdâtre brillant. Tete assez l o n p e  R ponc- 
tuation peu forte, bien diminuée en arrière. Antennes longues, assez ininces, 
noires avec les deux premiers articles rouges. P'rotliorax ;i peu prés de la iiirgeur 
de la tete inarclu6 d'une sorte de dépression mediane A ponçtii:ition presque nulle 
Ecusson rouge. Elytres bien plus larges que le prothoras avec les épaules 
saillantes, sans depression antérieure, leur plus grande lai*geur vers le milieu, 
extrémité arrondie et courtenient brunàtre, ponctuation p u  Sorte, écartée, tibias 
antéi-ieurs armés d'une dent triangulaire trés nette, cuisses :j dent courte d ,  
Dessous du corps foncé. Pggidiuin 1-ougeAti-e. 

Long. 4 314 d l .  Ile Banguey. Pattes en partie i*ougeMiles. - 
Par la coloration cette espéce se rapproche de P. Denisoui King. 
Forn~iconr~is rzrfïthomx. Entiéreineiit noir inoins la tete, et le protlior:~~ 

rouges. Téte courte, bien arrondie en arc en arriére A ponctu:ttion bcartée, peu 
nette. Antennes épaisses, assez courtes, avec les deux premiers :irticles l>rtin;t.tres. 
Protlionis inodkréinent coui8t, largement dilaté en avant, A. tlCp~easion inL Y l' iane 
asscz marquée et ponctuation nette, forte, écartée. Ecussori noir. Elytres rnod4- 
réinent élargis vers le iiiilieu avec les épaules saillantes, une trés légére tlépres- 
sion transversale antérieure, 1'estr.éinité arrondie, la ponctuation nette, peu 
forte, écartée. Des.longs poils tlressés asscz nonilmux eri partie foilcL:s. Pattes 
noires avec les cuisqes antérieures aririkes d'une &pine courte, les tibias simples 
d. Long. 4 à 4 ~ / z  inill. Cook Town (Nord hiistralie). 

Ln coIorat.ion de cet.te espéce siiffit par la séparer ainsi rloe la prkkdente, dc 
la plupart des esphces connues. 

Fumieo,rr.w Buqi .  Entièrciiieiit noir, i i i i  peu vei~lA.ti.e aux élytres, iiioiiis 
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111 base des cuisses testacées. Tête assez courte, modérément conifère, zi poiic- 
tuation forte et écartée. Antennes longues, iiiirices. Prothorax allongé, plus étroit 
que la tête, légèi-eiiierit étranglé prés de la base, à ponctuation à peu près nulle. 
Elytres en ovale xssez court, bien élargis vers leur inilieu avec les épa~iles 
saillantes, l'extréinitè arrondie, la ponctuation presque nulle. Pattes longues, 
foiicL:es avec la base des cuisses et quelquefois les tibias testacés. Cuisses anté- 
rieures arinkes d'uiie longue kpirie fine et  tibias lég6rement dentés vers leur 
soiiiiiiet d.  Long. 3 112 B 5 inill. Ile de Bornéo. 

Pr& de Ses-dnttps R1ai.s. Avec uiie forme irioiris élargie et les pattes rion 
eiitiGreinent foncées. Dédik A M. Bang-Baas l'lionoralh associé du Dr Stau- 
dinger. . . 

I.'ort~~iconazss t e w t ~ i l ~ u t  ILS.  D'un brun rougeàtre, les élytres plus foncés, inarqutk 
d'uiie 1)ande transversale, antérieure, d'un bruri roux variable avec l'exti-éinitk 
plis ou iiioins de cette deimiére coloration. Tete peu diminube, peu coniféile en 
arriére, quelquefois ol~scurcie, A ponctuation nette, hrte.  Antennes peu longues, 
testtlcèes, quel(jucfois reiiibrunies à l'extréwité. Prothorax au inoins aussi large 
que la tête, Lieri dilaté arrondi cm avant, droit sur la hase assez étroite, B ponc 
tuation nette et forte. Elytres en ovale assez court avec les épaules saillantes, 
une légére tlkpression antérieure, I'estréinité arrondie, peu élargie vers le 
inilieu, ii poiictuation iiette écartée, assez forte ; ils sorit d'un brun plus ou 
iiioins obscui~i  avec une bande assez large antérieure d'un brun roux et  l'estre- 
mité plus ou iiioins colorée de mêrne ; pourtour des élytres présentaiit odiiiai- 
reinent la inêiiie coloration. Pattes courtes, testacées avec les tibias aiitérieurs 
siinples, les cuisses arrnCes d'une deiit courte d .  Dessous du corps plus ou moins 
Iiruiiitre. La variété .9Iujo?. est reiiiarquable par sa taille heaucoup plus avanta- 
geuse et la bande élytrale plus üccentuèe. Long. 3 à 5 112 niill. Ile Bangueg. 

Cette espece doit se placer pr6s de F. .4I(1,1zda?~it~ci.s Uoli. et espèces voisines. 

Toutes les espèces décrites ici irioins pygidialis, d unique, figurerit dans ma 
iiolloctiori au iioiribre de plusieurs exemplaires r(. 9 , elles possèdent toutes de 

' loiigs poils plus ou inoins dressés sur le corps. Les suivants l'habitude dif- 
fhreiit des 'd pal* les cuisses aritérieures siinples. 

Ibis I'Ilc Baiiguey vit eiicore une race curieuse à coloratioii entiéreiiieiit 
foiicLe (ii~rg~rstipewtlis Pic. i i i  lit,.) reiiiarquable par sa grande taille, sa foriiie 
tdlviigée, la tei~iiiiiiaisi~ii de ses Ulyti-rs plus ou iiioiiis ariguleuseiilerit üi.roiidis 
s+arEinerit, surtout clicz 9 , li I'estréiiiité ; elle est eiitiéreiiierit noire avec les 
élytres 1111 peu I)leiiiiti.es, ne s<:iïiit-ci: pas le cotmhrrs  Laf. ? Je  lie pc lise ~ )üs  
cel)eridaiit, car le s:ivuiit inoriugraplie ,iurait park de cettc foririe teriiiiii:ile 
tissez particuliérc et siirtoiit d u  cartirtkre des tiljias aiitérieurs ariiibs ci'uiie tleiit 
prCs de I'estréiiiité d .  Ccttu espCcr possktle iinc deiit courte aux cuisses wittk- 
rieures d .  Long, 5 zi 5 ip iiiill. 

MAURICE PIC. 
_ _ _ 1 _ c -  

NOTES ENTQMOLOGPQUES 
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LXXVIII) ne pouvant htre confoiidu avec d~z th ic~ i s  pallcns Lcç. Je ferai re- 
iiisrquer qu'il existe au moins un précécleiit dans ce sens adopté et catalogt~é 
(Catalogus p. 341) pour Leptrrrn ochracen de Itey (non changé eii Reyi Heyl.) 
et  1,eptum v. ocIIwacea de Faust. 

2 Dans son intéressant travail sni- les Clcrides « Best. Tab. XXVJII (94) n, 
notre savant colkgue ai~tricliien Iteitter a oinis la  citation (page 6) de I h ~ o j t s  
o. rrrbrofascialzls Pic. signal6 in Xulri~.aliste no 165 p. 25 (15 jaiwicr 04) de 1 I 

Sicile, et l'habitat pyrénken (p. 15) cle ïïlcct~cesi~n us ~ v f i p e s  viir. t~ i y i co l l i s  Scilil. 
iiieiitionné dans une note parue à lasocibtk Entoinologique de France (1S9.1 Enl. 
XCV). 

Dans le meme travail, groupe 'Cory9~etir~cc p. 32, la Necrobia pili/ércc lieit. 
ne ine seinble pas diff6rer de N. t~zir/7pcs Degeer. autiSeiiient que coinine wriéte. 
Pour Neo-obin~ss f h t e r  Iteit. (p. 53) il faut ajouter A la provenance du M:iroc, 
celle de l'Algérie, ou j'ai i-ccueilli moi-iiihne cette race sous des tas tlc foin 
coupé ;i Aïn Touta en avril 1802. Opeliopcilpus scsbreloslss Mots. (p. 54) sc troiive 
également en Algérie à Ain-Sefra, je l'ai trouvé en criblaiit (lu fiiiiiicr (les duncs 
et ~Vecrobice s7ibtwrccnen Clievr. (ntu~ziccrtcut. Hop?) ccn Egypte, d'oU l'a rapport" 
A. Letourneux ; le ~ V C C P ' O ~ ~ ~ ~ S  fienter est tout-8-fi~it voisin (le cette tlernihrc 
cspéce. 

3 Le Bruclcycle~.ris ( E I I I V I ~  i r . ~  Mots.) Bo~~wcci~w' Friii.(An.I3elg. 83, p. CLVII) 
décrit de Biskra a 6té repris A Ain-Sefra (Henon, Pic); je l'ai capturé en lx~ttaiit 
les graininées des dunes. Je ne coniiais pas Eu2111cj11s.s cercu~dii~ï's Mots. aussi jc'  
ne puis dire si cette dernière cspéce est la. i i i h e  que celle d'Algérie ou si elle eii 
difire. M. Bedel a donné une note clans ce sens. (An. Fr. 57 p. 197). 

4 Eri Sicile on trouve une variété intéressante de I lero~mtcs  lii.ct.rso.s~ts XU~NL 
(o. /Zcecoj)tr.vîclt~tzss) U coloration géiihrale forick avec les klytres ornés tlc! pctitcs 
tuclies varithles, jaun&tres, non visil~les de loiri : on distingiu~a cette variéth tics 
autres espéces foriçées soit par sa forme allongec, suit p u  la coloratioii de sri. tEtc 
uri peu rcinbruiiie en arriére. 

) La race de .iMelyris du Maroc que j'ai attrib~i6e au il/. ~ ~ i p t e  F. (Feuil. Jeuii. 
Nat. no 289 p. 13, note 4) offre une ponctiin.tion, forte, arec des ridcs traiiswr- 
sales peu nettes, une forine alloiigGe, étroite, avec les cotés dcs élytres bicii 
paralléles ; sa coloratiori est en entier d'un iioir pcu l~rillant, olle préseiitc d 1x11 

prL:sla iiiêiiie ponctuation éIyti.de que ~ol.reidicolli.s Pic, inais n'est pas plus ou 
iiioiris dargie en arri8i.e. Son aspect est partioulici. avec sa foi.iiir: alloiighc!, ses 
Clgtres à côtés paralléles. On doit lü rapproctier pliitot de gtu1~7elalrr F. hien 1)liis 
éti-vite cbe cette espbce avec le protliorax n'ofiarit pis ses :inglrs ant6i.iri.ii.s 
avaiicés. J'ai trouvé plusieurs exeiiiplaires de cette i.:i.c.e dans la c:ollcctiori Tour- 
riier, ils provieiinent tous de Tanger. 

6 .IfeII/ris nrtrali(e ~ e y d .  ( ~ a t u r f .  Gcs, 86) = rr~./ici.,rs Fim. (Aii. Fr. Hi?) 
cs Heyden in Weiiier Ent. %. j890 p. 7 ; peut-étre. faut-il rapporter i cette 
espéce 111011 rotrert(l~collis (Feuil. Jeu. Nat. no 389 p. 13) ?. 

7 III 1'Echwge iiu 120, 11. -14.4. pour Ntilcgite te.siccttcts Pic, i l  h u t  lire (1 gciii.e 
iiouveau pour 1':lsie i l P e t ,  riori pour l'Asie seuleirieiit B Cette espécc coiniiie jc 
Io per&s (1. c. p. 144) est très voisirie dn iMt(.le,/pk (rioii dnriwvwttict co~i lmclu  
1+iii. (AH. Fi.. 8.') p. Mi) iI'apriis.1~ t p p  pussBtl2 par hl.  Uollb et rlili?bi.eiite (le 
~!/d(yriu /,/:6011rt1er~xi Lef. niais S;I tCte il'est pss silloiiiiée ; ce (.ii.Yili:téi.[? de la 



t6te sillolinée raplwoclie~rtit je crois d'avantage de M. colllwcclc6 Friii. la hfalcgitc 
ltr~~liest(wz'cu 1Zeit.. (Wein Erit. Z, 1890 p. 198). 

MAURICF: PIC. 

LE MONDE DES PLANTES 

M. I'aul Coi~stantin vi~ant de fairc paraitre dani ln collection de Brehni, (tes 
!Ifei.reilles de la ATctLwe) les deus premiers fnsciculcs d'un ouvrage destin6 à coin- 
pli.lei. cctte œ i ~ \ ~ r c  eiicyclopbdique, le titre en cst Le Aionde des Plctntes. (4) 

Les dcus fascicules parus coinprennent les Reizo~zculacées, Dilléniucies, Waglzo- 
liacdes, Uel.béridées et fainilles voisines. 

U I N  iiitroduction de quelcpcs pages est coiisacrée aux Phanérogames qui seront 
dbci-its, fainillc par fainille, en iiisistant sur lesapplicritions, ce qui indique (le suite 
le plan dc l'auteur : les discussions anatoinicps seront laissées ù l'arrière plan et 
les plus grands cléveloppements seront consacrCs aux usages, ü ln dispersion çéo- 
graphique et, ce qui est ;1 noter, 5 la distribution g1.5ologique : nous ne savons si 
l'auteur fera uiie place à I'iiiflueiice cliimique du sol, les fninillcs jusqu'h présent 
parues ne se l)rc'?tant pas :i ce gciire rl'ol~servations. 

Le nombre de I'liaoCrogümes cuniiiiesest ü peu prc's de l05,2Y1, celui des Di- 
cotyledonées est de 78,000, cellcs-ci se divisent en Dinlypdtciles gamopdtctles, q ~ 6 -  
tales. 

Les Dialypétales (2Y,:IOU esphxs) contiennent 1111 ccrtaiii nombre de hinillcs que 
l'auteur se propose d'étuilier dans l'ordre établi par Bentl~arn et Hooker. 

Les Renoncrclctcées formeiit uiie fainille assez IiétCi.ogEiic, les Clématites y occu- 
pent une large place h cause de leurs espèces 0i.iieineiita1c.s~ les andmones y sont 
citées c.oninle dangereuses à I'Ctat trais pour les bestiaux, mais non 5 I'étot sec, 

Les iiutiSes genres et  espCccs sont énuni6rés avec leurs cai.actéres et leu i s  usages, 
la Staphysaigrc, les Aconits, etc.: fréqueniment des anecdotes sont aitbes h l'appui, 
(voir le chapitre Aconits\. 

Les nilleniacées et les Calycaiitliacées sont citees surtout :i raison de 1eui.s esphces 
ornementales. 

Les MagnoliacPes, ilont le noiii rappelle le Uotaiiiste Mngnol, de Moiitl~ellic~i~, ivn- 
ferment des espèccs orneinentales et des espèces inédiciiiales. Citons les BIagiiolias. 
lu Badiane [Iliciîm u~ti~aL2~nz V U  Ailis  éloilé) Ic Dvyntis Ivijzteri iou C c u i ~  tle 
TVinter, ou c~ianelle clu hfagellaii) einplojé jadis par Ic capitaine IIÏiitei., coiili-c Ic 
scorbut dont ses équipages étaieiit atteints. 

1,cs Ano~zucées qui ne diIïèrent des Magnoliacées que par l'albuineii ruiiiiiii. soiii 
des plantes exotiques au inoins ii l'époque actuelle, car elles ont dans nos prrp tlcs 
repr6sentünts h l'époque tertiaire. 

Les rMd~tis~~e~*~ncccdes toutes exotiques sont des Lianes, c'est & dire des 1~laiiles 
sarineriteuses; ces plantes ont des particularit0s de structure fort cui.ieuses timC.s 
étudiées ilans les trai'L.6~ de 13otriilique. 

Citons le Coloiiibo (Cocculus palinatus) eiiiployé en niédecine, et les Coclucs il11 
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Lcvaiit (ou A )zamnitu cocczclzcs) y ui donne lapicrotoxine, substaiice toxiquequi permet 
d'eniployer quelquefois la Coque du Levmtt pour la pêche dans certains pays. 

Avec les Berberidées nous retrouvotis des plantes indigènes bien connues et 
fort remarquables, ainsi les B e ~ b e ~ i s  présentent le curieux phénomène de I'irrita- 
bilit6 des étamines. De plus 1'Epine vinette en servant de support 3 I'iEcidiuvz Ber- 
beridis est un voisinage dangereux aux céréales, car les spores de l'.,Ecidiztm 
geriiient seulement sur les graminées oii elles foi.ment 18, la Puccinis gra~ninis 
(rouille des céréales). 

Les applications pratiques de cette découverte mycologique sont évidentes et 
I'auteur leur consacre tous les développements qu'elles méritent. 

Les descriptions sont accompagnées de gravures de plantes entières ou d'organes 
de plantes ; oil y a entreinêlé des planches de paysages ou d'enseinble de plaiites 
associées dans un même habitat, donnant une idée du port réel de In plante sur le 
terrain. 

Ces deux fascicules permettent d'augurer fitvorablement du reste de l'ouvrage. 

Si nous ne nous trompons, la collection de Brehin coiitieiit déja un traité consacré 
aux plantes (Botanique, par Deni ker), mais le yréseiit ouvrage no fait pas double 
emploi avec le précédent ; ils sont conçus dans un esprit tout ü fait dillërent : salis 
faire tort a11 conscieiicieuu travail de M. Deiiilzei-, oii peut I ~ i i  préf6rer celui de P. 
Constantin, moins dogmatique, rnoins teclinique, mais plus intéressant peut-étre, 
glus 5 la portée de ceux qui ne sont pas ntiturülistes de profession. 

En tout cas, ils se complètent certainei~ient l'un l'autre d'un f i i p i i  tiBs heureuse. 

GEUM HETER-OCARPUM 

Une bonne nouvelle nous arrive de Cap, ce paradis des Botanistes 
J?i.és de cette ville, sous la coiwiche qui eiitoure le soininet dc la inontagiie de 

C6iise, se trouve la seule localité fi-aii~aise de ce rare G e z m ,  si bieii d6noii1rnd par 
Uoissier. 

II croissait Iü autrefois eii assez grande aboiidaiice, dans un sol poussiéreus, k 
l'abri de toute humidité. Malheuiwseinent, des cenluriateurs peu sci.upuleus le 
déti.uisirentpeu h peu, et eri 18'33 il avait coinplèteinent disparu. En juillet 1894, 
M. Blanc, horticulteur Li Gay, en a r e t i . 0 ~ ~ 6  quelques pieds sous la ni&ne coi.iiiçlie 
inais dans ui i  endroit plus difiicile à atteindre. Cette belle rosacée pouvant facile- 
ment se propager, ainsi que l'ont démontré les résultats obtenus par M .  Francisque 
More1 clans ses cultur~es, tious nous sommes empressé d'envoyer dos grxiiies ù 
nos amis de Gap qui les sèrneroiit dans la localité classique. 

Cos graines provenaient de pieds rapportés par nous de Céuse b M. F~.rrncisque 
Mord en 1890. 

K.  Rvus 

A propos.de la ilote parue dans le no .Il5 de I'Ecltange sur les stations de I'As- 
1mpd~CS' c i l~~~e~zw~ïdes ,  id. \riclal, de Sice, nous fait reinai'quer qu'il existe une. 
autre stiitioi~ de celte. belle papilioiiacée au-clessus de Buuzuii&i.es, IJIY% 13ai'celuii- 
nette, oh elle fut dticoiiuerte psi; M. le capitaine Lannes. 

- . - -- - . - - - . - .- - - - . -- - - - - -- - . - . - - . . - 
Lviis. - Imp. Lith. et (irav. L. JACQGKI.. rue Perrandiére, 18. 




